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PALESTINIENS-ISRAÉLIENS, UN SEUL PAYS AVEC UN SEUL ÉTAT ! 

Liminaire  
Avec la reprise le 18 mars 2025 des bombardements sauvages sur Gaza par l'armée israélienne, alors 
que la deuxième phase de « la trêve » entre le Hamas et Israël n'avait même pas commencée, ni même 
été négociée, la sidération semble s’être emparée du monde à l'exception de ceux qui font la guerre aux 
Palestiniens. 

Plus de 1.000 Gazaouis dont au moins 400 enfants morts en deux semaines, chiffre qui vient s'ajouter 
à celui de 50.000 morts palestiniens depuis octobre 2023. 

Sidération donc face à cette guerre totale menée par l’État sioniste et le monde occidental qui le sou-
tient contre le peuple palestinien, guerre dont Gaza serait le « laboratoire » politico-militaire (pour re-
prendre les termes de l’anthropologue israélien antisioniste Jeff Halpern). 

Sidération signifie paralysie, anéantissement, état de mort apparente. 

Les différentes protestations dans le monde, dont ici en France les manifestations contre le gouverne-
ment israélien, sont à l'aune de ces définitions. Crier ou écrire les mots d'ordre « Free Palestine ! » ou 
« Palestine vaincra ! » témoigne d'un « état de mort apparente » idéologique et politique incapable de 
soutenir une orientation politique d'égalité pour tous ceux qui habitent Palestine-Israël. 

Une impuissance rode parmi nous comme le reflet synonyme de l'impuissance à transformer la situa-
tion là-bas. Rien ou si peu de politique ne se formule au-delà de la résistance héroïque et désespérée 
du peuple palestinien. Il est grand temps de nommer le réel de l'état des lieux de la situation, tant du 
point de son histoire politique que des forces en présence, clarté nécessaire pour soutenir les orienta-
tions politiques qui vont dans le sens de l'organisation des Palestiniens et des Israéliens dans le projet 
d'un seul pays pour tous. 

État des lieux  
1 
La guerre de l’État israélien contre le peuple palestinien a commencé en 1948 quand le projet sioniste 
a installé sur la terre de la Palestine historique des colonies de peuplement - les kibboutz à l’époque - et 
un État pour les défendre, en expulsant 750.000 Palestiniens de leur terre et de leurs maisons. Eretz 
Israël (Du Jourdain à la mer) était le mot d'ordre. Il y a donc une continuité et une logique de guerre qui 
s'affirment depuis 77 ans avec, d'une part, le slogan colonial de peuplement « Une terre sans peuple pour 
un peuple sans terre » et, d'autre part, le signifiant du « refuge » pour les Juifs du monde entier contre 
l'antisémitisme. C'est cette articulation qui a organisé le fer de lance de l'idéologie sioniste. 

C'est cette articulation qui se désagrège depuis le 7 octobre 2023, le signifiant du « contrat de protection 
du pays » par l'armée ayant littéralement explosé. « Le contrat entre l’État et nous est rompu » disent un 
certain nombre d’Israéliens. 

2 
L'Autorité palestinienne (dont le Fatah est le noyau politique) est une organisation politique corrompue 
qui a perdu toute crédibilité et confiance pour la majorité des Palestiniens. Elle organise des assassinats 
ciblés de militants d'autres organisations et travaille avec les services de la police israélienne. 

Aujourd'hui, tout plan du monde occidental pour réorganiser Gaza – infinie immensité de ruines – en 
remettant sur pied cette Autorité palestinienne déchue ne ferait que sceller un régime d’apartheid par 
collaboration avec cette clique cupide et corrompue. 
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3 
Le 7 octobre 2023, l’attaque organisée par le Hamas et les débordements qui ont suivi ont d’abord en-
trainé la mort de 1.800 Israéliens, la plupart simples civils, puis ont permis l’enlèvement de 250 autres 
(dont une trentaine de mineurs et une dizaine de personnes de plus de 70 ans). Cette manière politique-
ment inacceptable de confondre prisonniers de guerre et simples otages (toute guerre juste se refuse 
par principe à quelque politique d’otage que ce soit) situe la ligne désastreuse de ce mouvement. 

Le Hamas est un groupe politique identitaire musulman dont le projet politique est la création d'un État 
musulman et sa loi chariatique dans la région. La fusion de l'identité religieuse et de la politique produit 
une idéologie suprémaciste et fascisante qui dispose le Hamas en miroir de l’État sioniste. Les accords 
d'Abraham dont le plan était la réorganisation d'un Moyen Orient sous l'autorité des USA et de pays 
arabes en partenariat avec Israël mettaient le Hamas hors du jeu géopolitique. Le peuple palestinien, 
pour les seules ambitions du Hamas, a délibérément été sacrifié et martyrisé (terminologie du Hamas). 
Le Hamas ne peut, en aucun cas, constituer une direction du peuple palestinien qui soit pour nous poli-
tiquement soutenable. Il faut être très clair sur ce point. Pourtant, c'est ainsi qu'il est nommé et repré-
senté, ajoutant ainsi à la confusion idéologique ambiante. 

4 
Le peuple palestinien doit sur ses propres forces clarifier ses orientations et sa ligne politique. L'unifi-
cation de ses composantes est à ce prix. Quant à la solution des deux États, ressortie méthodiquement 
comme un leitmotiv (« il faut que çà change pour que rien ne change »), il n'y a qu'à regarder une carte. 
Il n'y a plus de place pour un soi-disant État palestinien. La colonisation a tout dévoré. 

Propositions  

A. Identifier le combat contre le sionisme comme seule voie possible pour s'extraire de la confusion 
actuelle. 
B. Désengager le signifiant « juif » de l’État sioniste. L'antisionisme est une histoire juive. Le déclarer 
antisémite est une insulte à l'intelligence de l'humanité dont ne se privent pas les sionistes. Pire, ils 
veulent le criminaliser. Il nous faut, partout, porter le barrage contre cet outrage infâme. 

C. Affirmer les quatre points suivants : 

1) Palestiniens-Israéliens, un seul pays avec un seul État. 

Il ne s’agit aucunement d’une opposition ethnique Arabes/Juifs ou religieuse Islam/Judaïsme. 

2) Il s’agit de mettre fin à la destruction coloniale du peuple palestinien par l’État d’Israël. 

3) Il faut séparer les Israéliens de l’État d’Israël. 

4) La discussion et l’organisation politique au sein des masses palestiniennes et israéliennes 
constituent la manière même de construire un pays défait de l’État d’Israël. 

D. Soutenir en Palestine et Israël les initiatives et organisations qui vont dans le sens de ces principes. 

À ce titre, nous accordons une importance toute particulière aux campagnes récemment engagées 
sous le slogan « One Democratic State » comme à de plus anciennes initiatives d’associations israé-
liennes telle Zochrot. 

E. Intervenir en France sur ces quatre points pour organiser dans le peuple une nouvelle conscience 
politique collective sur le pays nouveau à construire là-bas et sur la mise en œuvre ici des grandes 
orientations politiques qui guident ces points. 

• 
Au total, sur cette question comme sur bien d’autres, il faut des militants pour mettre en œuvre ces 
idées justes dans les masses palestiniennes et israéliennes comme dans celles de France et d’Europe. 

Mettons en France à l’ordre du jour politique la formation de Cercles « Palestine-Israël, un seul pays ! ». 
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